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différents les uns deu autres par leurs cancttres et leurs ap- 0D drd dl Ayrshi -
titudes et qui ne peuvent transmettre7intégralementeces ca- llderieysse encore päinces ant11re7raec occ71 ent l
ractêres et ces aptitudesletr's descendiits. e c ôiement hatIdÌ l'chelle: pour le it -elduecr o tt inndé
put certainement ¶ rodui-e en 'noinsdèhòmþae individus L e ait bit en e'anie ; inais a iuiartd s G
três-q'ilifiés; mais ces p-oduits â è sd dcoiu ind s que 2y D n quoquetrðspr dîud's ca
'o6me individu , comme race leu' effiö*éit3 es lle, jusqu'à rciproquès, ne posset pa sTepeu~d-ntiqu"Ifs es-ap

ce que des travaux constants aient réussi ,.fierde act titudes assez 1élevéesipour>i mrter4és. dbioursés q'jentraîn
lui toutes les qualitd ctlés ipptituides que l 'di"t'av'áiné "ro. une iiportatioti.lénaâ1s 0 At1e'sYraces anglaises ont de
pager. représentants:dans l pays, comimie nou, le oyonsp:rle pro.

An moyen déeläisélection, les premiers sujets obtenus ne' rainme'd'exposition du.Conseild'ÿieil listeust
le sont pas aussi beaux que ceux donnés"par le croiseuie'nt; etrqui nous surprend beaucoup def. du onuill öst
nai si la niroþe 'de l'amilioration- parait plus linteau ire- qiuy s rajXatcurg du progratnr , o 10ec'e

mier abord, ellé est plus constante et plus certaine La séecc que s
tion agit graduellement iais sûre6ment,' le cróiaenidt dans les ar i nin, il fa"itue le pensor ainsi;,pu quelM
báà'où:il réussit le mieux,.donne dès la piemière génération de nè les 'poubrt,óttes.70-n:io.nnera 835, pouriprqit prika
béaux produits, mais ces produits n'ont aucune constance et la untaureaù De on é oiliiira ,queanin qÿoneu.
race retournerait à ses. anciens défauts si on i'vait.recours t'aureau Duîhii l ereford, Ayrhire. Cein'estucertainement
de nouvelles infusions de sang améliorateur. Ces diffêrenoes p ainisi que óon reconnaîtle inéritwod ac e rpitsapt
dôànent'à la sélection un notable av:itage sur le roisenent qu'elles onser-nt leurs niérites loriqu'on lesiuiplantsur.os
et nous né concevons as l'engouentque Ion renrgeche culture 1 t u
nos premiers éleveurs pour le croisement - tout piopos et lors 2 a r ice du- »eon as d aptitude spéciale, c'"b'pi
de-propos. raitdire; ine,, à toute finile produit dexcellente viande,

- Les éleveurs du Devonshire ont formé en trente ans de tra donne un lait tres'rclie et travaile bign ;.0 inis plle e ,posgde
vaux, une assez belle race animale par la séleetion pure et simple, aucuneeee ttío ân degréce.,jbien.éuuaent
et. nous, nous travaillons depuis plus d'un deiisiècle pour pcr- na a an pasd'un engraissenient "trt-sécil-
fectionner notre.race par le croisement, nous. faisons depuis ce encore quoiqu'ell a ittbeaucoup de.progrs souse rap ort.
temps d'énormes dépenses pour importation des sujets aniéli- Onrou'explicationideeo peu-d'ptitude à:penudr Jayiand
orateurs et.nous ne somîîmes pas beaucoup. plus avancés que dals.sa-conforiation générale.E.effet si:on exaiiclia
nous.ne l'étions dans les comnmencemients. Pourquoi n'ouvre-t- conformtutioî d"un sujetD nonon voit qu'ellesti' p~lu cell
on pas les yeux surces. faits etpourquoi ne cherchert-.on p9S des preiirq4¿ipç -lc-bouqheriq, ;elJe iéloigne i auCoup du
un moyen d'amýélioration plus sûr, que, le croisemept,? .à a.;e Heref.ord et encore plus du Dui-ham; lequel est, conue nous
ponse est facile>: l'engouementet l'absence..de ,prmcipessemi lavons vu, la race de bouclii»iela plus perfectionnée de nos
pêchent de voir la voie.fausse oà nous sonimesengagés. ,. j ours et le y dZan uissnÑo aeile et pré-

Depuis que la GaZette, desCanptgnes a.coumueugé. "étude eoce. Ce n'est pas que la race Devon no tire pas un parti avan-
des races bovines de.l'Angleterre,.le Devon est.la:troisièpie C.L tageux..de l-nourritureslutelle .reçoit .au; .contrairsel. 1 se
probablement la quatrième preuve.de 1'excellene, de la -lec uourrit.trèsbienmaisello estnexigeante.surJ ,quilité. do-pli,
tien intelligente comme moyen d'anélioration. Nous arous tou. ments. Kvec.nne ,nourr p u
jours pris soin; de faire ressortirce faittoutes les fois que; bie es..istiques et .i lp boc.ien-i.usrc.imsiuscxc eu.or~t.i lle, Ic
casion s'en est présentée et nous:espérons que les éleveurscana- nCquierb -pas juni dC.eloppemet ,aussi co idérallor q ueles
diens ouvriront enfin lesyeux et rejetteront le, croisement oirs- racesperfectionnées.,La.viaide dal euvon est ilýexcellentc quac,
que les circonstances ne demanderont pas mrieusementson Ité,.juteuseMend'rejetbien,;ina4þréeweiest.dire.quostoutegla
concours, dans le travail de transformation. de nos differeutes chlair. est. forniiée, par.le mé;mge e.prpportn conv.nable deli
espèces animales. . .. ; graisse;veole tissu::musculai.re.La, graisscpossède;une ello

M. Eug. Gayot écrivait en 1860 :" L'histoire. du!Devon couleurejaunoqui se rominrque en oræAJ'ex;térigu.ducerpl
prouve deux choses :-l. on peut-élever!une race.qdale.au-des. des iiuauxet-qii constitue, com uioust ev,c u n u le
aun des qualités propres au.sol seulement;e.n: neila. laiss;int ee. Garaatèresdistinctifside;lu(race. a , .. ,,
reproduire que par les sujets les.mieuxdoué,s.;, 2o. ,eiuoule;d- Conunie producteur de travail,. 1elevon réssemnblet.pssyk
aéleotion, .toujours et partout. praticable, .sufhit A.mainteniir niope,tit bpîf.capadien'. asp ùur.'ç,:gdp c op.: ng
une certaine hauteur. une racu qui est dans son, iiajieu,.sans digpgnt.qu. b a e' ,pLq 0.
aucun besoin: de faire. intervenir. desitypes' différents,fussct.-, fort. ns t. nri
ilssupérieurs à cette race. . , ... . -.. , .. 1 I expéution des, 1'bpp,s, .o0sèdesongen , d

. La manie des-croisements quand nême est née do faussg :iller;sipeme.:tqujclie9a. ne ,t-t ggr. our ,
doctrines; elle ne résulte pas de 1 ob'servation desfaiis. CÇe n'est fârdcapx coi ois.coosCssq;o s u ;
point une loi de nature. 's, .... os lende Ce. , e

Cette manie qui a été le fléau de tous' les pays.arriérés qui qu.tg.,rp ç de.,tr;iupr.dIi escyjrg atq,
ont voulu améliorer leurs bestiaux promnptenient-et..par la seule 9!g.i le .i.eo, pm po iou r
puissince du capital est -aussi le fléau du Canada ag ricole , cu\fre, .pa po ,u-ithsso. ,
Quelques -riches industriels, plus désireux de jeter dIela.poudre ieie, p so n l 4,tyg use es vaont s !!se fine
alux yeux de-'leurs, concitoyens et' de faire deboinnes affairos. ,.L ,fenilleestumédiocreIaitiègonalla.np donnpJune,granda
que de:procurer à.leur., pays un moyen. d',ainélioration, cone- quan4it4 de lait .et;h.d réude,sa tatioa.ýLashpas tr4igoa.;,
nable, importent à grands frais de l'Angle.erre des,besi mux' niais soniai4.Cst der
si.¿isant -améliorateurs. Ils en retirent, un bon, profit, nai.s. pi-éieusa fluetsouivenit ', 01le 'ritpi réiférilDc f J J
ramélior-ation n'en marche .pas plus vite pour l.Mlheu- d'autscs zes., Enfin ous lueptongolD ¡:
,reusementlej.rs, idées L'opt du chemin. et ils réussissin-u- utue aptit.ude,,> un trs-hu.g;
.r le, 'altars.est, formC .4,daïas. toutosee'sfoUltures, r.desdust: to ç4
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